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RAPPORT DE LA PARTICIPATION DU RADD A LA COP 30 A BELEM 

NOVEMBRE 2025 

 

 

 

INTRODUCTION 

L’Afrique, à travers ses écosystèmes, ses peuples et ses organisations, subit de plein fouet les 

impacts du changement climatique, tout en jouant un rôle crucial dans la régulation du climat 

mondial. Les forêts du bassin du Congo (notamment au Gabon et au Cameroun) et celles de 

l’Afrique de l’Ouest, particulièrement en Côte d’Ivoire, constituent des réservoirs de 

biodiversité et de carbone d’importance planétaire. 

La 30ème Conférence des Etats Parties sur les changements climatiques (COP 30) (5 au 21 

Novembre 2025) et le Sommet des peuples (12 au 16 Novembre 2025) centrés respectivement 

sur la protection des forêts tropicales et la justice climatique pour les communautés locales et 

les peuples autochtones ont représenté une opportunité pour les organisations de la société civile 

africaine de faire entendre les voix des communautés d’Afrique.  

C’est dans cette optique que JVE Côte d’Ivoire, JVE Gabon, Muyissi Environnement (Gabon) 

et le Réseau des Acteurs du Développement Durable (RADD Cameroun) soutenu par 

Agroecology Fund ont mandaté une équipe de 6 personnes pour se rendre à Belem. Il s’agit de :  
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• Mme. YAPO Larissa, Directrice de JVE Cote d’ivoire 

• M. DALEBA Pierre, Coordonnateur programme JVE Cote d’ivoire 

• M. Ladislas NDEMBET, Secrétaire Exécutif de MUYICI Environnement 

• Mme ITSOPO- NGOLET Sthella, Directrice de JVE Gabon  

• Pr. MOUNGOU MBENDA Sabine, Membre du Conseil d’administration du RADD 

• M. YOUMSSI EYA Yvan, Juriste et chargé de plaidoyer du RADD  

La mission a essentiellement consisté en des actions marquantes lors de la COP et du Sommet 

des peuples, des rencontres avec différents partenaires et la participation à diverses conférences.  

I- Les Actions préparatoires (déterminer si elle doit être rédigée) 

1- Les réunions préparatoires 

2- Le suivi des accréditations,  

3- Le suivi de la logistique,  

4- Le webinaire pré-COP.  

5- La réunion pré-COP à Sao Paulo 

Le 9 Novembre 13h à Sao Paulo, la première réunion de la délégation AEF s’est tenue à Sao 

Paulo au Brésil avec Daleba Pierre (JVE côte d’ivoire), Yapo Larissa (JVE Côte d’Ivoire), 

Larissa ITSOPO NGOLET (JVE Gabon), Ladislas NDEMBET (Muyici Environnement), Pr. 

Sabine Mbenda et Yvan YOUMSSI (RADD Cameroun). Cette réunion visait à établir un 

programme de participation pour la COP30 et le Sommet des peuples ainsi que préciser les 

modalités de vie en groupe durant le séjour. Avant de rentrer dans le vif du sujet, Daleba qui 

présidait la réunion, a donné quelques informations générales sur la gestion financière à Bélèm, 

les températures modérées qui contrastent avec celles de Sao Paulo, et les éléments logistiques 

concernant les badges et le transport sur place.   

Sur le programme du séjour 

Le programme oscille entre la COP30 qui déroule du 10 au 20 Novembre et le Sommet des 

peuples qui se tiendra du 13 au 16 novembre à Bélèm. Suivant la réflexion stratégique menée à 

cet effet, le Sommet des Peuples est apparu comme étant l’évènement devant susciter le plus 

d’attention de la part de l’équipe sur le terrain compte tenu des possibilités de networking avec 

les ONG et les partenaires techniques et financiers. Dans ce sens, les membres de la délégation  
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se sont enregistrés sur le site du sommet des Peuples afin de pouvoir consulter le programme 

des activités.  

Pour remplir leurs missions, les membres de la délégation devront être guidés par trois 

objectifs : la participation active ; le réseautage et la communication sur les activités de son 

organisation.  

Sur l’organisation du séjour 

Le chef de la délégation a insisté sur : 

- La solidarité entre les membres de la délégation qui est primordiale ; 

- La capacité à faire des ajustements pour le bien collectif ; 

- Le respect des règles d’hygiène  

Bien plus, les responsabilités durant le séjour ont été établies :  

- Chef de famille : Daleba Nahounou Pierre ; 

- Conseil des Sages : Pr. Sabine Mbenda 

- La gestion des finances et la logistique : Larissa Yapo (JVE Côte d’Ivoire) et Sthella 

IITSOPO-NGOLET 

-  Le Censeur du groupe : Yvan Youmssi.  

II- LES ACTIONS MARQUANTES SUR LE TERRAIN 

Des actions marquantes ont été réalisées par l’équipe à la COP (1) et au Sommet des Peuples 

(2).  

1- Les actions marquantes à la COP : Deux Side-events pour porter la voix des 

communautés locales et une connexion directe avec les communautés depuis le 

Cameroun  

Side event au pavillon de la Côte d’ivoire  

Le 17 novembre dès 11h, le pavillon de la Côte d’ivoire a offert son espace de conférence à 

l’équipe AEF pour un Side-event sur le thème : « voix des communautés pour un climat 

inclusif : Des solutions locales aux politiques mondiales ». Le panel de la conférence était 

constitué de Mme. Yapo Larissa (JVE Côte d’Ivoire), Mme. Larissa ITSOPO NGOLET (JVE 

Gabon) et Pr. MOUNGOU MBENDA Sabine (RADD Cameroun) sous la modération de M. 

NAHOUNOU DALEBA Pierre (JVE Côte d’Ivoire) qui a été ponctuellement assisté par M. 

YOUMSSI EYA Yvan (RADD Cameroun) pour la traduction en anglais. La conférence avait 
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pour objectif de mettre en lumière les initiatives communautaires et promouvoir l’intégration 

des voix rurales dans les politiques climatiques nationales et internationales. Dans ce sens, les 

panelistes ont pu tour à tour présenter les solutions aux changements climatiques qui émanent 

des communautés notamment la promotion de l’agroécologie paysanne, la valorisation des 

semences paysannes, la protection des droits des communautés locales et des peuples 

autochtones. Chaque paneliste a pu présenter des initiatives développées au sein de son 

organisation pour répondre à la crise climatique actuelle et surtout veiller à ce que les personnes 

les plus vulnérables face aux changements climatiques bénéficient de l’appui nécessaire. Le 

Gabon et la Côte d’ivoire (JVE) ont présenté les Caravanes Climatiques qui ont permis de 

sensibiliser, d’informer les communautés et de mener des plaidoyers auprès des décideurs sur 

la justice climatique. Le Cameroun (RADD) a exposé les actions menées pour la valorisation 

de la semence paysanne et la justice climatique à travers la Foire des Semences Paysannes de 

l’Afrique Centrale (FOSPAC) et la Convergence des Femmes Camerounaises Contre les 

Changements Climatiques (COFECCC).  

La conférence a atteint ses objectifs, elle a permis de mettre en lumière des solutions peu 

audibles et visibles à la COP car elles proviennent des communautés et d’influencer les 

décideurs présents à l’évènement qui ont marqué leur intérêt lors de la séance de questions-

réponses. 

 

Side-event au pavillon du Gabon 

Le 18 novembre, trois membres de l’équipe ont pris part à une conférence sur le thème : 

« L’Agroécologie au cœur de la lutte contre les changements climatiques : les jeunes 

africains s’engagent à travers le mouvement KILIMO EKOLOJIA ».  
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La Conférence réunissait M. NAHOUNOU DALEBA LAUTI Pierre, Coordonnateur KILIMO 

EKOLOJIA, Mme ITSOPO-NGOLET Sthella, 

Directrice exécutive de JVE Gabon M. ARUNA Josué 

directeur exécutif de l'ONG Congo Basin Conservation 

Society CBCS basée en RDC et M. BONDO 

Bonaventure, Chargé de campagne Forêts, Greenpeace 

Afrique sous la modération de Monsieur YOUMSSI 

EYA Yvan (RADD Cameroun).  

La conférence consistait en une série de questions 

adressées aux panelistes par le modérateur. Elle a notamment permis d’apprendre que le 

Mouvement KILIMO EKOLODIA est né en 2025 avec pour objectif de faire la pratique et la 

promotion de l’agroécologie en Afrique. Il a identifié l’agroécologie comme un pilier pour 

garantir la souveraineté alimentaire en Afrique. Bien plus, les panélistes ont expliqué 

l’importance de mettre l’agroécologie au centre des discussions lors de la COP car elle permet 

de préserver la biodiversité. Pour les panelistes, l’agroécologie, en particulier l’agroécologie 

paysanne est fondamentale pour atténuer les effets des changements climatiques et même s’y 

adapter c’est la raison pour laquelle, les organisations qu’ils représentent ont développé des 

activités en faveur de la promotion de la pratique de l’agroécologie.  

Connexion avec le Hub de la COP30 à Nkoteng 

2- Les actions marquantes lors du Sommet des Peuples : La marche pour le Climat 

et les déclarations du Sommet des peuples  

Les membres de l’équipe ont pris part à plusieurs activités de l’ouverture à la clôture du Sommet 

des Peuples. L’évènement a été un moment de partage, d’échange et de solidarité dont l’un des 

points culminants a été la Marche pour le Climat exécutée le 15 Novembre dès 9h, allant des 

rues Mercado de Sao Bras à Aldeia Cabana.  
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L’équipe AEF munie de T-shirts et de pancartes portant des messages forts sur la justice 

climatique et la protection du bassin du Congo s’est joint aux 1000 organisations qui ont pris 

part la marche pour le climat. La voix des communautés locales et des peuples autochtones a 

été portée en chansons, danses, mais aussi des interviews données auprès de plusieurs médias 

nationaux et internationaux.  

L’autre moment marquant du Sommet des peuples a été la cérémonie de clôture le 16 Novembre 

2025, lors de laquelle, deux déclarations ont été lues devant une foule immense, diverse et 

pourtant unie par le même objectif, défendre les causes des peuples : La déclaration du Sommet 

des peuples et la Déclaration des enfants du Sommet des Peuples.  

La Déclaration du Sommet des Peuples a mis en lumière toutes les luttes portées par les 

communautés locales et les peuples autochtones notamment la lutte contre le capitalisme, le 

racisme et toutes les formes d’abus et de discriminations. Elle veut un monde juste, plus 

respectueux du climat et dépouillées des régimes fascistes d’extrême droite. La déclaration a 

été remise à M. André Correa de Lago, Président de 

la COP30.  

La déclaration des enfants quant à elles a été lue par 

un groupe d’enfants qui ont ému l’assistance par leur 

crainte du futur, de quelle planète hériteront-ils si 

rien n’est fait ? un constat alarmant à partir duquel 

ils ont interpellé les décideurs à mener plus d’action 

en faveur de la protection de la biodiversité, des 

forêts et des droits humains.  
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III- Participations aux activités diverses et rencontres avec les partenaires  

Du 11 au 20 Novembre, les membre de l’équipe AEF individuellement ou en groupe ont pris 

part à de nombreuses activités lors du sommet des peuples et rencontré de nombreux partenaires 

actuels et futurs. Le résumé des activités et des rencontres est disponible ci-dessous.  

Jour Activités  Partenaires rencontrés  

11 Novembre  Ministère de l’Environnement du Togo et 

plaidoyer sur la caravane tambour battant 

pour la COP30   

Matt Pueschel 

Adaptation Fund 

Solange Maria Pinto 

Ribeiro  

CEO Neoenergia 

12 Novembre Ouverture du Sommet des peuples Winnie, Mouvement 

Mondial pour les forêts 

tropicales  

Tyala Ifwanga 

FERN, 

13 Novembre SOMMET DES PEUPLES : 

Activité de la via campesina sur la UNDROP  

Devlin, Organisation 

GRAIN  

Zaynal, Via Campesina  

14 Novembre  

Sommet des peuples :  

DG de l’OIPR 

Josué Aruna, CBCS-

Network 
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 Activité de la viacampesina sur la 

cartographie des fausses solutions 

 Identification des bonnes et des 

mauvaises solutions en matière de 

protection de l’environnement 

 Activités sur l’agroécologie : 

intéresser les jeunes et s’ouvrir aux 

nouveaux marchés 

 Déclaration sur les femmes et 

l’agroécologie  

 

COP30 :  

Pavillon Côte d’ivoire   

 Side event préservation de la 

biodiversité cas des aires marines 

protégées 

 Side event la resilience climatique et 

la sécurité alimentaire  

Pavillon Togo 

 Side event  JVE Togo restauration des 

sites dégradés  

Pavillon RDC  

 La conservation de forêts dans un 

couloir allant du kivu à kinshasa.  

Pavillons Brésil :  

Recherche de financements  

Pavillon Gabon :  

 Side event sur l’outil d’observation et 

gestion durable des ressources 

naturelles du Gabon par Agence 

Gabonaise D’Etude et d’Observation 

Spatiale (AGEOS) Protection des 

mangroves, Monter le travail 
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d’observation et de protection des 

forêts 

  

15 Novembre Pavillon Roots :  

 Food Sovereignity in Africa  

Présenter les activités mise en place par les 

organisations pour la souveraineté 

alimentaire et les parties prenantes qui ont été 

prises en compte : implication des femmes, 

des jeunes et des autorités agricoles, 

valorisation et promotion des semences 

paysannes, revoir les textes juridiques et les 

vulgariser  

Theresa Williamson 

Directrice exécutive de 

COMCAT 

Brian MUKHAYA 

Clean Air Task Force 

ADESSOU Kossivi 

Nevaeme  

, Regional lead GNDR  

16 Novembre SP 

 Activité réflexions du Sud global sur 

la justice climatique   

 

 

Partenaires suisses qui 

protègent les peuples 

autochtones (une 

organisation qui travaille 

sur la justice sociale) 

Emmanuel Chile  

Université des Nations 

Unies, membre de de 

impulse South 

 

 

 

17 Novembre COP 30 

Pavillon Côte d’Ivoire : 

 Présentation FMCP Contexte Premier 

rapport biennal de la CI à Belém Cadre de 

transparence renforcé (COP21). Présentation 

de la CDN 2.0 Mars 2022. Réduction de 

22,70% des émissions au niveau national.  

Dr. Haman Adama, Chef 

de Cellule Coopération 

MINFOF Cameroun 
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Room 3 AFSA Territorial Agrocology 

network, inegrating climate relisience with 

food and nutritional security.   

Science for climate action : Empowering 

women children and indigenous through 

inclusive early warning systems and climate 

services 

Pavillon RDC : Des engagements à l’action : 

Renforcer les voix communautaires pour 

protéger les forêts tropicales du Bassin du 

Congo.  Les forêts communautaires et le 

tourisme communautaire, l’engagement des 

communautés pour la protection de 

l’environnement par des pratiques 

ancestrales et endogènes 

18 Novembre Pavillon TOGO : 

 Présentation de la Caravane africaine 

pour la justice climatique : 

implication de la jeunesse dans la 

justice climatique, lancement du 

projet 165 pays pour 365 jours. 

Pavillon Ouganda :  

 Side Event sur la Sensibilisation des 

communités locales sur les enjeux de 

la justice climatique  

 

Lancement du Global Artist ground 2026 : 

programme qui consiste à soutenir les artistes  

AFSA : amplifying climate justice voice’s : 

institutionalizing and financing agroecology 

for climate change adaptation in Africa 
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19 Novembre  Site de l’Agrizone Embarpa 

Side event sur le biochar,  

Visite du site,  

Vidéo immersive sur l’évolution de 

l’agriculture dans le temps 

 

Side event Room 4 : Intégration de la 

durabilité dans l’environnement urbain 

Fusionner la technologie pour respecter 

l’environnement : vénézuela, Grande 

Bretagne, Chine etc  

For climate community and food system 

resilience in the Sahel : les Pays du sahel 

représentés sont venus parler de leurs 

cultures d’adaptation aux effets des 

changements climatiques 

Stand des populations indigènes du Monde : 

Discussion avec l’association des Femmes 

peules autochtones du Tchad qui 

accompagnent les femmes dans les 

thématiques en rapport avec l’éducation, les 

activités génératrices de revenu, 

l’accaparement de terres pour les réserves 

nationales.  

 

 

 

  

 

 

IV- Bilan et recommandations  

Les 14 jours de vie commune ont permis une cohésion entre les membres de l’équipe dont 

certains ne se connaissaient que très peu au départ. Globalement les membres de l’équipe ont 

apprécié la solidarité, le respect et l’harmonie qui ont régné durant la mission.  
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Pour ce qui est du bilan de la COP 30, l’équipe s’est dite satisfaite de la réalisation des side- 

event au pavillon côte d’ivoire et Gabon qui ont permis de porter la voix des communautés.  

Pour ceux qui participaient pour la première fois, la COP est apparue comme un espace 

foisonnant d’informations, propice à l’apprentissage et à la quête de financement. Par contre, 

le coût élevé de la vie sur place et les nombreux incidents qui ont émaillé la tenue de la COP, 

ont créé quelques difficultés aux membres de l’équipe. Bien plus, l’absence de pavillon du 

Cameroun a quelque peu desservi les membres de l’équipe provenant du Cameroun pour la 

réalisation de la connexion avec le Hub30 ou la lecture de la déclaration qui y a été réalisée.  

Le Sommet des peuples a positivement marqué les membres de l’équipe. Il a montré la capacité 

des peuples à se mobiliser pour organisaer un évènement d’une telle envergure. Le site de 

l’Universidade Federale  Do Para (UFPA) a été le lieu d’une émulation saine, un espace 

d’expression collective où les peuples se sentent libres d’affirmer eleurs identités culturelle et 

de partager leur expérience. Le site a été pensé pour donner une liberté totale aux participants 

qui le choix entre une pléthore d’activités intellectuelles, pratiques et même ludiques. Le point 

fort du sommet des peuples est véritablement l’interculturalité, le brassage des individus et des 

cultures dans un espace de solidarité internationale, alternatif à la COP30. Un espace dont la 

sécurité et même la liberté a été garantie par les autorités locales et nationales comme cela s’est 

vu lors de la marche pour le climat et la cérémonie de clôture.  

Forts des leçons tirées, l’équipe a formulé quelques recommandations pour une participation 

future à la COP30 et au Sommet des Peuples.  

COP 30 

L’équipe a préconisé :  

- Une meilleure préparation en amont : bien définir les objectifs communs et s’informer 

sur les programmes dans les pavillons ; 

- Une meilleure organisation sur le terrain : Supports pour véhiculer les messages ; 

- Un Webinaire de restitution ; 

- Une élaboration commune des stratégies sur le terrain. 

Sommet des Peuples  

L’équipe recommande :  



  
 

13 
 

- Une participation plus active au sommet des peuples : Créer des espaces formels ou 

informels d’expression au Sommet des peuples, Préparer des supports de 

communication en trois langues (affiches, drapeaux, documentation, QR Code) ; 

- L’identification et la mobilisation en amont des médias pouvant diffuser nos messages 

porter notre message et avoir des livrables ; 

- Intégrer à l’équipe un spécialiste de la communication (rédaction des articles et photos) ; 

- Participation des représentants des communautés locales et des peuples autochtones de 

l’Afrique au Sommet des Peuples.  

Perspectives du RADD   

Le Réseau des Acteurs du Développement Durable (RADD), fort de son expérience dans la 

valorisation des semences paysannes et la promotion de l’agroécologie, entend capitaliser sur 

les acquis de la COP30 et du Sommet des Peuples pour renforcer son rôle de catalyseur en 

Afrique centrale. Dans les prochaines échéances, le RADD ambitionne de :   

➢ Institutionnaliser la COFECCC et la FOSPAC comme des espaces régionaux de 

plaidoyer et de partage de solutions endogènes face aux crises climatiques ;   

➢ Participer au prochain Forum Social Mondial qui se tiendra au Bénin pour relayer 

au niveau régional, les messages et les acquis de la participation à la COP 

➢ Développer des alliances stratégiques avec les communes et les ministères sectoriels 

afin d’intégrer les systèmes semenciers paysans dans les politiques publiques de sécurité 

alimentaire et de préservation de la biodiversité ;   

➢ Accroître la participation des femmes et des jeunes dans les initiatives 

agroécologiques, en consolidant des plateformes telles que la Convergence des Femmes 

Camerounaises Contre les Changements Climatiques (COFECCC) ;   

➢ Mobiliser des financements climatiques pour soutenir les communautés locales dans 

la mise en œuvre dans la sauvegarde de la biodiversité semencière et l’agroécologie ;   

➢ Renforcer la communication et la visibilité des actions du réseau à travers des 

supports bilingues et des partenariats médiatiques, afin de porter plus haut la voix des 

communautés rurales du Bassin du Congo.   

CONCLUSION 

L’équipe AEF s’est envolé pour Belém avec la ferme ambition de porter la voix des 

communautés d’Afrique en général et du Bassin du Congo en particulier. Ce voyage n’a pas été 

vain car les activités réalisées ont permis de faire un pas de plus vers l’atteinte des objectifs qui 
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avait été fixé en intégrant les notions d’agroécologie paysanne, de systèmes semenciers paysans 

dans les discussions qui se sont tenues à la COP. Une avancée notable et satisfaisante qui 

n’occulte pas l’immensité des défis à venir.  L’équipe reste déterminée à travailler sur les acquis 

de la COP30 et préparer les échéances futures afin de porter encore plus haut les voix des 

communautés et leur permettre d’accéder aux financements nécessaires pour garantir la justice 

climatique.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 


